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La Biodiversité impensée 
et les conséquences pour la santé humaine

Cette intervention est faite en toute indépendance vis-à-vis de l’organisateur de 
la manifestation. Je n’ai pas de conflit d’intérêts en lien avec le sujet traité.



La biodiversité n’était pas désignée avant 1986 …

Jusque dans les années 1980, pas de dénomination pour cet ensemble !!!

 Elle n’est pas incluse dans nos représentations culturelles …



Nous considérons la biodiversité avec des biais sensoriels

Nous ne voyons pas :

 - ce qui est trop petit (microbes)
 - ce qui peut-être fugace -> interactions (écosystèmes, réseaux)
 - ce qui change trop lentement (au fil des générations)
      - > démographie     
      - > évolution biologique

Nous sous-estimons donc la nature interactive et dynamique de la biodiversité



Et avec des biais comportementaux intrinsèques

En tant que mammifères primates, nous sommes sensibles à ceux qui nous sont apparentés
   … y compris en tant que scientifiques



La crise de la biodiversité

5 grandes crises d’extinction
durant les temps géologiques

des millions d’années de durée et de rémission

Nous provoquons la 6ème crise d’extinction
Elle est plus de 1000 x plus rapide

Diagnostic synthétique par l’IPBES: 
plateforme internationale
analogue du GIEC



 
Cinq grandes causes de la crise :

- Perte d’habitats

- Prélèvements

- Changement climatique

- Pollutions

- Espèces exotiques envahissantes

Un million d’espèces en risque d’extinction en quelques décennies

La crise de la biodiversité



De très nombreuses conséquences fonctionnelles à la crise de la biodiversité

40% des sols arables fortement dégradés
à la productivité agricole plafonne ou 
les externalités négatives s’envolent

Sans oublier la perte des pollinisateurs ou des auxiliaires, 
l’appauvrissement génétique variétal, la sélection pour la 
virulence des pathogènes, la production inutile 
spéculative, etc.

L’eau verte (60%) disparaît !
1/4 et bientôt 2/3 des humains sous stress en eau 

Depuis 2000, une nouvelle maladie émergente est 
découverte tous les 14 à 16 mois (x10 par rapport à 
la seconde moitié du XXème siècle)



Forêts coupées ou fragmentées récemment + chauve-souris + densités humaines

Perte d’habitats et émergence de zoonoses : exemple de la la fièvre Ebola 

Les interactions sont augmentées
par le morcellement de l’habitat



Prédateurs prélevés ou contrariés
Ex : 430000 renards tués en 2013 (OFB)
 Concurrence coyote-renard aux USA

Introduction d’un réservoir supplémentaire

Prélèvements, modifications de réseaux trophiques et maladie de Lyme

La maladie est causée par des bactéries Borellia hébergées par des mammifères et 
transmises par des tiques
       Ces mammifères ont des antagonistes fragilisés
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C’est une espèce exotique envahissante

On a sous-estimé sa dynamique de population,
d’autant que le changement climatique la favorise

Espèces exotiques et changement climatique : le moustique tigre

Aedes albopictus peut transmettre différents virus
    (provoquant notamment dengue, zika, chikungunha)

Deux aspects contre-intuitifs mais décisifs :

Les œufs diapausent et résistent à la sécheresse
Les gites larvaires sont des substrats artificiels
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Pollutions : exposition amplifiée par des réseaux trophiques

Notre exposition n’est pas juste fonction des quantités présentes dans un milieu amorphe

Les chaînes alimentaires
augmentent la concentration des 
produits et l’exposition finale des 
humains

Exemple classique du DDT et des 
polluants lipophiles

Mais amplification soupçonnée aussi 
avec certains PFAS et leurs liens avec les 
protéines
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L’évolution biologique, c’est aussi la virulence chez H5N1

L’évolution peut être rapide … et nous devons comprendre le processus de sélection

Certes, le virus de la grippe aviaire voyage avec les oiseaux sauvages

Mais sa virulence avec H5N1 a été sélectionnée dans les 
élevages industriels de volaille (depuis 1996, au moins 37 
mutations sur 39 dans les élevages)

Depuis, hécatombe chez les oiseaux marins en colonies, 
les mammifères marins, et récemment passage aux 
vaches laitières aux USA …
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La recherche d’optimums pas trop instables dans notre relation …

L’exemple de la végétalisation des villes : un énorme enjeu de santé humaine

Avantages :

Contre les îlots de chaleur
Contre les particules fines
Contre la pollution sonore
Régulation de l’eau
Pour le bien-être psychologique
Réservoir de biodiversité

Inconvénients :

Production de pollen ou d’allergènes
Gîtes pour des espèces indésirables
Introduction d’espèces exotiques

è Choix des espèces en interactions

è Gestion de ces écosystèmes simples
Ni libre évolution
Ni contrôle permanent



Se réapproprier le fonctionnement de la biodiversité

Elle nous est indispensable :
  alimentation, eau, santé, régulation climatique

Elle peut nous nuire :
  en particulier lorsque nous ne respectons pas des règles de bonne gestion

Dans nos interactions au sein de la biodiversité,
  Il n’y pas de solutions simples ou d’optimums stables

Nous devons nous rappeler que la biodiversité
        interagit
        se reproduit
        se disperse
        et évolue


